
L’ACTUALITÉ DE VOTRE VILLE TOUS LES 15 JOURS

WWW.VERNON-DIRECT.FR

Gratuit  Ne pas jeter sur la voie publique#69 - 19 septembre 2018

RENCONTRE� - P. 14 -

Joël Bachelet, 
nouveau 
commandant 
de police

� - P. 4 -

De nouveaux 
projets pour 
l’Hôtel d’Evreux 

DOSSIER� - P. 6 À 8 -

Le Campus de 
l’Espace en pleine 
renaissance

ÉDUCATION

RENTRÉE : DES CLASSES DE CP À EFFECTIFS RÉDUITS

Le ministre de l’Éducation nationale en déplacement à Vernon pour rendre 
visite aux classes de CP dédoublées et signer le « Plan mercredi ».� - PAGE 3 -

Vernonnet
La ville à la 
reconquête de 
l’ex-Lidl

François Ouzilleau et Sébastien Lecornu souhaiteraient 
de nouveau y installer une offre commerciale.
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MUSIQUE

9e édition pour 
le festival Rock in the Barn

Rock in the Barn est de retour 
samedi 29 septembre à Vexin-
sur-Epte, à une dizaine de kilo-

mètres de Vernon. « C’est un festival 
qui mêle des têtes d’affiche et des 
jeunes groupes locaux, ça favorise les 
rencontres, le tout à la campagne » 
explique son fondateur Martin 
Carrière. « Barn » désigne la grange 
en anglais, et c’est bien dans une 
ferme que les concerts ont lieu, celle 
de Bionval, qui l’accueille pour la deu-
xième année consécutive. Autrefois 
situé sur la Grande île à Giverny, Rock 
in the Barn a dû déménager en 2017. 
La programmation fait la part belle 
au rock psychédélique, mais on y 

trouve aussi de la pop ou de l’élec-
tro. « Nous essayons de fédérer le 
public le plus large possible » déve-
loppe Martin, « nous attirons à la fois 
des amateurs pointus mais aussi 
des gens qui découvrent, la tranche 
d’âge va de 14 à 80 ans ». Et le cru 
2018 s’avère excellent : « nous invi-
tons Matt Hollywood, membre de The 
Brian Jonestown Massacre, la tête 
de gondole du mouvement psyché » 
se félicite l’organisateur, « mais aussi 
Zombie Zombie, qui fait de l’électro 
dansante et exigeante, ou bien les 
Syriens de TootArd qui apporteront 
une touche en plus ». Des navettes 
aller/retour sont prévues de Vernon.  n

  D’INFOS : fr.facebook.com/rock.in.the.barn/ 

PARTENAIRE DU FESTIVAL
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PLAN MERCREDI

VISITE DU 
MINISTRE DE 
L’ÉDUCATION 
À VERNON

Jean-Michel Blanquer, 
le ministre de l’Éducation 
nationale, s’est rendu à l’école 
Arc-en-ciel 2 vendredi 14 
septembre, accompagné de 
Sébastien Lecornu. Il y a visité 
une classe de CP dédoublée, 
l’une des mesures phares du 
gouvernement 
(cf. ci-contre). Par ailleurs, le 
ministre a signé une convention 
avec la ville afin de mettre en 
place le « Plan mercredi ». Ce 
dernier permet d’offrir aux 
enfants un accueil de loisirs 
éducatifs de qualité le mercredi 
avec le soutien de l’Etat. « Je 
remercie Vernon d’être une fois 
de plus aux avant-postes parmi 
les premières villes signataires 
du plan mercredi » a déclaré 
Jean-Michel Blanquer. 
« Il s’agit d’une vision globale 
du temps de l’enfant avec pour 
idée que la culture, le sport 
ou la nature participent à son 
épanouissement, enjeu pour 
la société entière » a souligné 
le ministre.

Les classes dédoublées permettent aux enseignants d’être plus attentifs à chacun.

Mesure phare du gouvernement, 
le dédoublement des classes de CP 

se poursuit à Vernon. 
Après l’école Arc-en-Ciel en 2017, c’est au 

tour de François-Mitterrand d’accueillir cette 
année des classes de CP de 12 élèves.

Trois grandes tables avec 
quatre chaises chacune 
dans une pièce aérée 

et lumineuse, voilà à quoi 
ressemble désormais une 
salle de CP à l’école François-
Mitterrand, située aux Douers. 
L’époque des classes surchar-
gées d’une trentaine d’élèves 
est révolue. Comme dans 
toutes les écoles du réseau 
d’éducation prioritaire, les ef-
fectifs de CP y ont été divisés 
par deux. « L’objectif est celui 
que s’est fixé le ministère : 
100% de réussite », explique le 
directeur Christophe Béatrix. 
« L’idée d’un petit effectif est 

d’avoir un regard plus pointu 
sur chaque élève ». Les mater-
nelles entrant en CP ont donc 
été répartis dans trois classes 
au lieu d’une ou deux.
Pour Brigitte Gautier, profes-

seure des écoles spécialisée 
dans la difficulté scolaire, « la 
mesure semble excellente 
et bien accompagnée ». « Le 
climat de classe est plus 
apaisé », affirme-t-elle. « On 

peut travailler l’oral, les en-
fants peuvent s’exprimer plus 
facilement, les maîtresses 
peuvent les faire répéter ». 
Une situation qui permet de 
s’apercevoir rapidement des 
difficultés comme des réus-
sites. « L’idée n’est pas que 
chaque enfant ait un menu 
particulier », souligne cepen-
dant l’enseignante. « La mé-
thode est la même pour tous, 
on peut juste passer plus de 
temps avec chacun ».
Le dédoublement a néan-
moins nécessité quelques 
aménagements. Deux salles 
ont dû être récupérées : l’une 
au centre de loisirs attenant, 
l’autre utilisée d’ordinaire 
pour les maternelles. « Les 
équipes de la municipalité ont 
fait un travail remarquable 
pour nous aider à tout installer 
dans les locaux », se félicite 
Christophe Béatrix. Prochaine 
étape : étendre la mesure aux 
classes de CE1.  n

ÉDUCATION

3 classes de CP dédoublées 
à l’école François-Mitterrand

Le climat de classe 
est plus apaisé
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La salle de spectacle 
vernonnaise a présenté 
vendredi 14 septembre sa 
nouvelle saison 2018/2019. 
Et il y en aura pour tous 
les goûts. De la musique à 
la danse en passant par le 
théâtre, la programmation est 
riche en créations originales. 
Parmi elles, « Sur la route de 
Madison », adaptation théâtrale 
du film de Clint Eastwood, 
huis-clos amoureux et 
mystique dans l’Amérique 
des années 60 
(23 octobre). Plus comique, 
« Non à l’argent ! », une pièce 
de Flavia Coste avec Pascal 
Légitimus en guest-star 
le 8 décembre. Côté musique, 
la Philharmonie de Vernon sera 
au-rendez-vous le 25 novembre 
pour le concert de la Sainte-
Cécile et célébrer les 
20 ans de Dominique Collemare 
à la direction musicale. Sans 
oublier les spectacles réservés 
au jeune public afin de, par 
exemple, découvrir Flaubert 
(14 novembre) ou de s’initier à 
la chorégraphie contemporaine 
(16 janvier).

  D’INFOS : 
Programmation complète 
et réservations des places : 
www.espacephilippe-auguste.fr 
ou 02 32 64 53 16

SORTIES
Rentrée 
culturelle à 
l’Espace 
Philippe-Auguste

VERNONNET

L’EX-LIDL, PROPRIÉTÉ DE LA VILLE

PATRIMOINE

Une seconde vie pour l’Hôtel d’Evreux

Bientôt une nouvelle activité commerciale en face des Tourelles.

Fermé depuis 2012, le véné-
rable bâtiment situé place 
d’Evreux va renaître de ses 

cendres. « A force de patience, 

nous avons trouvé un investis-
seur dont le projet respecte le 
caractère ancien et embléma-
tique de ce bâtiment » se félicite 
le maire François Ouzilleau. Au 
rez-de chaussée cette nouvelle 
jeunesse aura lieu sous le soleil 
des tropiques avec un bar à tapas 
créoles couplé à un restaurant 

Depuis février 2016 et le dépla-
cement du supermarché Lidl 
vers Saint-Marcel, déjà acté 
sous l’ancienne municipalité, 
les locaux de l’ancienne supe-
rette sont restés à l’abandon. 
Pour mettre fin au feuilleton - le 
propriétaire étant peu préoccupé 
par l’avenir du site - la municipa-

chic dont l’ouverture est pré-
vue pour 2019. Le chef Chellot 
Dossous, passé par le Fouquet’s 
et le Royal Monceau, souhaite 
avant tout « cibler les jeunes 
actifs en leur proposant un afte-
rwork au style parisien ». Le pre-

lité a demandé à l’établissement 
public foncier de Normandie 
(EPFN), présidé par Sébastien 
Lecornu, de négocier l’achat 
des lieux pour en maîtriser sa 
nouvelle destination. « Le bâti-
ment se situe à un endroit stra-
tégiquement intéressant pour 
le développement touristique et 

doit être utile aux habitants de 
Vernonnet. Nous avons contacté 
dans ce sens plusieurs géants de 
l’alimentation : le groupe Casino, 
Carrefour, Super U… Nous fai-
sons les VRP du site », souligne 
le maire François Ouzilleau. 
« C’est un engagement fort pour 
l’équipe municipale dans le cadre 
de la redynamisation du quartier 
que nous avons lancée suite à 
plusieurs concertations et qui 
a mené à de belles réussites 
comme la rénovation du square 
Pierre Nicolas et de sa fontaine, 
les aménagements du stade, 
les travaux de voirie, la Seine à 
vélo et de la réfection de la RD5 
qui nous amène à Giverny… ». 
L’objectif est de retrouver une 
activité commerçante en face 
du Jardin des Tourelles dans un 
avenir relativement proche.

mier étage du bâtiment abritera, 
quant à lui, des appartements 
en location de diverses superfi-
cies. Deux projets qui s’inscrivent 
dans le plan « Cœur de ville » de 
la mairie, visant à repeupler et 
dynamiser le centre-ville.  n

Je souhaite 
importer 

le style parisien 
en Normandie 



Le
Grand
Angle

Le Village des Associations a rassemblé plus de 5000 personnes dimanche 9 septembre. Les visiteurs ont 
(re)découvert une centaine d’associations culturelles, sportives ou solidaires, sur les 200 que compte la 
ville. « Un succès qui tient en grande partie aux bénévoles » a tenu à souligner le maire François Ouzilleau.

LES ASSOCIATIONS EN FÊTE
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2018, L’ANNÉE 
DE LA RENAISSANCE

Grands groupes industriels, élèves ingénieurs et petits ou moyennes entreprises cohabitent 
dorénavant au Campus de l’Espace.

Depuis plusieurs mois les projets fourmillent 
sur le site, qui est en passe de reconquérir 

sa gloire d’antan. Voire de la dépasser.

+ de 550
Nombre de salariés 
et d’étudiants 
sur le campus 
(contre 440 en 2008).

70 %
Pourcentage de 
maisons déjà louées 
sur le site.

50 %
Pourcentage de 
bâtiments industriels 
réhabilités vendus ou 
loués.

Depuis plusieurs mois 
les projets fourmillent 
sur le site, qui est en 

passe de reconquérir sa gloire 
d’antan. Voire de la dépasser.
Au Campus de l’Espace, la vie 
semble avoir repris. Des jeunes 
pique-niquent sur des tables 

en bois fraîchement installées 
tandis que d’autres jouent au 
foot sur un terrain qui, il y a 
quelques mois encore, était 
envahi de hautes herbes. « 
Nous avons refusé de laisser 
s’installer une friche » explique 
Sébastien Lecornu, secrétaire 

d’Etat à la transition écolo-
gique et solidaire et père du 
projet, «  au contraire, nous 
avons choisi d’impulser un 
site dynamique et créateur 
d’emplois et de formations 
». Ancienne base militaire, 
le site a longtemps abrité le 
Laboratoire de recherches 
balistiques et aérodynamiques 
(LRBA) qui l’abandonnera 
progressivement entre 2008 
et 2012, sous le mandat de 

l’ancienne équipe municipale. 
Racheté par la ville pour un 
euro symbolique en 2013, il 
abrite aujourd’hui plusieurs 
industries de pointe et, depuis 
le début du mois, une école 
d’ingénieurs : l’ITII Normandie. 

UN COUP DE JEUNE 
À LA RENTRÉE
« L’installation d’environ 
250 étudiants et de leurs 
formateurs est le point de 

Repères
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(suite page 8)

Les étudiants ont investi un bâtiments chargé d’histoire mais 
refait à neuf.

Une équipe dynamique et des petits plats dans les grands.

départ de la renaissance du 
Campus » affirme Jérôme 
Taconnet, directeur des 
sociétés publiques locales 
(SPL) chargées de coordon-
ner les projets d’aménage-
ment du territoire de l’équipe 

municipale. Et pour bien ac-
cueillir ces jeunes, les petits 
plats ont été mis dans les 
grands. Pendant neuf mois, 
les ouvriers se sont affairés 
sur le bâtiment Brandt, qui 
accueille désormais les salles 

de classe à l’ambiance futu-
riste. Un chantier terminé à 
l’heure, le 19 juillet, pour un 
coût de 5 millions d’euros 
dont une moitié financée par 
la région Normandie, l’autre 
par l’Union des industries 
et métiers de la métallurgie. 
Afin de loger les élèves, des 
chambres et des studios ont 
été aménagés et des pavil-
lons réhabilités. « Pour un 
budget avoisinant les 400 € 
tout est compris, il n’y a rien 
du tout à ajouter en plus, cela 
va des charges à l’internet, en 
passant par l’entretien des 

espaces verts ou la sécuri-
té » décrit Jérôme Taconnet, 
« pour des étudiants c’est le 
rêve ». Mais s’ils n’ont pas 
envie d’utiliser leur cuisine 
flambant neuve, les élèves 
ingénieurs pourront toujours 
aller déjeuner au restaurant 
inter-entreprises tout juste 
inauguré (cf. ci-contre). Pas 

de risque d’embonpoint pour 
autant, le terrain de football et 
celui de basket ont été réno-
vés, un boulodrome a même 
été construit pour l’occasion. 
Des infrastructures sportives 
qui ne sont pas réservées aux 
élèves comme le précise le 
directeur des SPL « tous ces 
équipements sont en plein 
air, donc accessibles à tous ».

UNE SYNERGIE ENTRE 
ÉTUDIANTS, START-
UPS ET ENTREPRISES
Le Campus de l’Espace est 
désormais organisé en cluster, 

une association regroupant 
les organismes de formation, 
les collectivités et les entre-
prises. « Ce projet est unique 
en France » souligne le maire 
de Vernon François Ouzilleau, 
« il réunit sur un même lieu un 
campus sécurisé, des centres 
de compétences, des sites 
industriels et des moyens 

PLATEAUX DE L’ESPACE 
ET SOUCOUPES VOLANTES

Géré par le groupe Elior, le restaurant inter-entreprises du 
Campus n’a rien d’une cantine, si ce n’est les plateaux. Ici 
80% des produits sont faits-maison, avec des produits frais 
provenant de 150 km aux alentours maximum. Derrière les 
fourneaux on trouve Stéphane Brennemanne, ancien de chez 
Erisay, passé par La Grande Epicerie de Paris et la maison 
Auzou à Evreux. « Nous faisons le menu nous-mêmes, ils ne 
sont pas reçus par ordinateur » se réjouit le chef cuisinier 
«  je les programme sur 3 semaines à l’avance à partir de 
mes idées ». Situé dans l’ancien espace conférence du LRBA, 
entièrement réhabilité, le restaurant peut accueillir jusqu’à 
400 couverts par jour. Il est réservé aux membres, c’est-à-dire 
aux employés de n’importe quelle entreprise ou collectivité 
enregistrée gratuitement auprès d’Elior. Le restaurant pos-
sède par ailleurs un espace VIP privatisable et permet de 
se faire livrer au bureau pendant la pause-déjeuner. Fermé 
le soir, il est néanmoins possible de commander des plats 
l’après-midi via une appli et d’aller les récupérer dans des 
frigos connectés. Dans une autre partie du bâtiment, un café 
nommé La Tisanerie ouvrira bientôt ses portes et proposera 
des boissons chaudes et des pâtisseries. Composée de quatre 
salariés, l’équipe du restaurant devrait bientôt s’étoffer, 
créant ainsi de nouveaux emplois locaux. 

Nous avons refusé de laisser une friche et 
nous avons impulsé un site dynamique, 

créateur d’emplois et de formations
Sébastien Lecornu
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MICRO-TROTTOIRmutualisés ». Ariane, Safran, 
Sysnav, SKF, autant de pres-
tigieux noms de l’aérospatiale 
et des high-tech qui ont fait le 
choix de s’y implanter. Mais 
la liste ne va pas s’arrêter là. 
Prochain invité : Cap Gemini, 
leader national en services du 
numérique, y installera, dès 
octobre, 30 de ses ingénieurs 
au sein du bâtiment H1, fraî-
chement réhabilité. Ce der-
nier aura également une autre 
vocation : « dans une partie 
du bâtiment nous mettons en 
place un hôtel d’entreprises 
avec 15 bureaux numérotés 
louables  » dévoile Jérôme 
Taconnet, «  pour environ 
480 €/mois tout est inclus, 
des démarches administra-
tives aux meubles, la per-
sonne n’a plus qu’à brancher 
son ordinateur portable  ». 
Parmi les cibles, les jeunes 
start-ups qui bénéficieront 
de la présence physique d’un 
conseiller de la chambre de 
commerce et d’industrie 
normande. « Grâce à elles, 
nous compléterons le mail-
lon intermédiaire entre les 
étudiants et les grandes 
entreprises » explique le 

directeur, « 80% des 15 bu-
reaux sont déjà réservés ». La 
boucle est bouclée.

LE SITE PLUS VIVANT 
QUE JAMAIS
Cette présence de tous les 
acteurs de l’innovation vise à 
faire du Campus de l’Espace 
un laboratoire et un lieu de 
démonstration des savoir-
faire. Peut-être demain y ver-
ra-t-on des prototypes prêts 
à révolutionner notre quoti-
dien, qui sait ? Mais François 
Ouzilleau nous ramène à la 
réalité tangible : « il y a encore 
trois mois, la vie reprenait 
petit à petit, à présent, la 
dynamique est clairement 
établie ». Aujourd’hui environ 
70% des maisons sont habi-
tées, contre 50% en janvier. 
Une renaissance qui rejaillit 
sur Vernon dont le Campus 
est une polarité. Ce cercle 
vertueux a bien l’intention 
de continuer. « Actuellement, 
nous avons 300 salariés et 
près de 250 étudiants » 
remarque le directeur des 
SPL, « c’est déjà plus de per-
sonnes qu’à la grande époque 
du LRBA ».  n

Des installations sportives ouvertes à tous ont été rénovées.

Jordan, 
étudiant en 2e année, 21 ans

« Ça change totalement, ça donne beaucoup plus 
envie de travailler quand on est dans des bâtiments 

neufs. Ici tout a été pensé pour l’ITII, on a des salles avec de 
l’équipement technologique comme des bancs d’essai, des 
machines-outils ou des postes CAO à double-écrans. On avait 
un restaurant à Evreux et il n’était pas fameux, ici le resto 
Elior est bon et il y a beaucoup de diversité, j’ai été surpris. 
Je n’ai pas encore fait de soirée, mais de ce que j’ai compris, 
ceux qui vivent sur le campus arrivent à bien s’amuser. »

Florian, 
étudiant en 1re année, 20 ans

« Je ne connaissais pas ça auparavant car je viens 
d’Orléans et j’étudiais au milieu de la ville. Ici c’est 
sympa d’avoir un vrai campus, ça a plein d’avantages, 
c’est mieux que d’être perdu dans la ville. Et c’est plus inté-
ressant pour nous en tant qu’apprentis. Ça peut nous appor-
ter, car on apprend toujours plus en entreprises et rien que 
discuter avec les vieux mécaniciens peut être intéressant. »

Julie, 
étudiante en 1re année, 23 ans 

« Au niveau des lieux de vie, c’est super ici. On a 
une salle de pause à notre disposition, ce qu’on 

n’avait pas avant, on y trouve le BDE, de quoi faire du 
cocooning ou travailler en groupes… C’est propice au travail 
et cela permet une bonne cohésion. Je n’ai pas encore eu 
le temps de tout visiter, mais le fait qu’il y ait un centre 
sportif c’est très bien. En plus je suis cavalière donc j’ai déjà 
pu aller voir le centre équestre qui est juste à côté. J’espère 
que tout ça va se développer afin d’attirer encore plus 
d’étudiants, on voit que c’est le début et je pense que notre 
venue va dynamiser le secteur. »

Que pensez-vous de l’installation de l’ITII 
Normandie sur le Campus de l’Espace ?
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OUVERTURE

Une animalerie à Vernon

NOUVEAU RESTAURANT

On prend le maki ?

Situé dans l’ancien local 
du restaurant chinois 
Le Siècle d’Or, 13 bou-

levard du Maréchal Leclerc, 
Sushi Wang a ouvert ses 
portes le 16 septembre. Si 
la décoration a changé, en 

plus moderne, la gastrono-
mie asiatique est toujours à 
l’honneur. Comme son nom 
l’indique, on y trouve des 
sushis et autres spécialités 
japonaises de poisson cru 
comme les makis, sashimis 
ou bien les chirachis, un bol 
de riz vinaigré accompa-

gné de saumon ou de thon. 
Pour ceux qui n’aiment pas 
ça, pas de panique, la carte 
est étoffée : à l’intérieur des 
brochettes et autres plats 
japonais, mais aussi des spé-

cialités chinoises. En effet, 
Xiaoming Wang, le nouveau 
propriétaire, est originaire de 
Tsingtao, ville côtière chinoise 
connue à l’étranger pour sa 
célèbre brasserie.

« J’ai commencé dans la res-
tauration à Paris en 2008, je 
tenais un traiteur dans le 15e 
arrondissement », explique 
le nouveau maître des lieux. 
« Puis pendant un an j’en 
ai tenu un autre dans le 9e 
arrondissement ». Arrivé à 
Vernon «  parce qu’il cher-
chait un endroit plus calme », 
Xiaoming Wang a sauté sur 
l’occasion et racheté le res-
taurant. Aidé par sa femme et 
un cousin, il se réjouit de l’em-
placement de Sushi Wang, 
près du centre-ville et des 
bords de Seine, à proximité 
de l’esplanade Jean-Claude 
Asphe. Côté prix, comptez 
entre 10 et 20 € le menu pour 
une personne. Le restaurant 
est ouvert du mardi au same-
di, de 12h à 14h30 le midi et 
de 19h à 23h le soir.  n

Les propriétaires sont prêts à régaler les Vernonnais.

Thomas Devienne présente le projet de la future animalerie.

« Nos animaux », un concept du 
groupe E. Leclerc, ouvrira ses 
portes en début d’automne sur 
le site de l’ancien Dia, 4 rue de 
l’Artisanat. Le magasin de 970 m² 
proposera à la vente de nom-
breux animaux, ainsi que tout 
le matériel pour s’en occuper, à 
des prix maîtrisés. Les rongeurs, 
du hamster au lapin géant des 
Flandres, des oiseaux comme 
les perruches, des reptiles et 
de nombreux poissons seront à 
l’honneur. La boutique proposera 
toute une gamme d’accessoires 
et de nourriture pour chiens et 
chats et invitera régulièrement 

des éleveurs et des associations 
pour des collectes.

UNE ÉQUIPE 
DE PASSIONNÉS
« Les six vendeurs sont des pas-
sionnés » affirme le responsable 
Thomas Devienne, animalier 
professionnel, « je connais mes 
fournisseurs, qui sont rigoureux, 
de plus un vétérinaire nous ac-
compagnera ». Pour le bonheur 
de nos compagnons, le magasin 
proposera également un service 
de toilettage et, pour nous autres, 
de location de véhicules et de 
petit matériel pour le bricolage.

Je cherchais un 
endroit plus calme 

après Paris
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Suivez-nous 
sur Fluicity

Valérie Le Cleurer est très satisfaite de son installation à Vernon.

COMMERCE

Une nouvelle mercerie 
créative rue Carnot

Depuis le 1er 
septembre, une 
nouvelle mercerie 
a pris le relais de 
Créa’Thé, qui a 
fermé ses portes cet 
été, au 47 de la rue 
Carnot. Mais si la 
Tricoterie est une 
boutique, c’est 
également un lieu de 
transmission des 
savoirs.

A La Tricoterie, on trouve 
tout le nécessaire pour 
se confectionner de 

beaux pulls pour l’hiver. Dès 
l’entrée, le regard est attiré 
par les couleurs vives des 
pelotes Bergère de France. 
A leur côté, des machines 
à coudre, du tissu ou bien 
des livres pour parfaire sa 
maîtrise des aiguilles. Car si 
la boutique a tout d’une mer-
cerie classique, son fil rouge 
c’est l’apprentissage. « Au 
départ La Tricoterie est un 
lieu d’échanges et de forma-
tion au tricot et au crochet » 
explique la gérante, Valérie 
Le Creurer. Avant d’ouvrir son 
magasin, cette francilienne 
mariée à un Vernonnais, a 
donné pendant deux ans des 

cours de tricot chez elle, à 
Houlbec-Cocherel. Mais les 
kilos de laine commençaient à 
s’entasser. « Quand j’ai appris 
que Créa’Thé allait quitter ses 
locaux, j’ai vu une opportu-
nité » raconte-t-elle, «  je me 

suis dit que c’était dommage 
que l’activité de mercerie de 
proximité s’arrête ». C’est 
donc dans l’arrière-salle de 
La Tricoterie que Valérie Le 
Creurer proposera désormais 
plusieurs cours par semaine : 
le mardi/jeudi de 13h30 à 

16h30 et le vendredi soir de 
18h30 à 20h30. Un atelier 
pour enfants est également 
prévu le mercredi de 10h à 
11h. Après un cours d’essai 
gratuit, les tarifs oscillent 
entre 7 et 10  € les deux 
heures. La Tricoterie propose 
également des retouches, 
avec la présence d’une cou-
turière le jeudi après-midi, 
ainsi qu’un service de conseil 
en vente et entretien de ma-
chines Janome. Mais que les 
couturiers du dimanche se 
rassurent, ils y trouveront 
aussi des boutons ou une 
fermeture-éclair, car comme 
le dit Valérie Le Creurer « il 
faut que ça reste une caverne 
d’Ali Baba, c’est avant tout 
une boutique ».  n

C’était dommage 
que l’activité de 

mercerie s’arrête

Vous êtes nombreux 
à nous avoir demandé 
pourquoi les 
toilettes publiques 
de l’esplanade Jean-
Claude Asphe ont 
été fermées pendant 
un mois cet été. 
Une situation qui 
a engendré des 
désagréments pour les 
promeneurs. 
La réponse ici.

Ces WC sont entretenus 
par le personnel de 
ménage de la mairie, 
cependant certains 
compor-tements leur 
donnent du fil à retordre. 
L’état du lieu était si 
déplorable que la ville 
a dû faire appel à un 
nettoyeur haute-pression 
pour les nettoyer. Elles 
sont désormais de 
nouveau ouvertes, et 
nous comptons sur le 
bon comportement 
des citoyens pour 
qu’elles le restent
Par ailleurs, des toilettes 
vont être aménagées 
en gare de Vernon. Le 
financement, à 75%, 
vient d’être accordé par 
la région Normandie. 
Une demande de 
longue date de 
François Ouzilleau qui 
procurera un confort 
supplémentaire 
aux voyageurs.
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côté associations

sur la musique ». Pour en jouer il faut donc 
connaître le solfège, or celui-ci s’écrit avec les 
pieds. L’enseignante précise : « on va d’abord 
apprendre à diviser son pied en quatre : la pointe 
du talon, le talon à plat, la plante du pied et le 

bout du pied : rien qu’avec ces pas 
on peut faire quelque-chose ». Les 
claquettes se dansent en solo, en 
duo et en groupe, on doit alors 
garder l’oreille sur son pied, ses 
partenaires et la musique. « Il faut 
que ça soit aérien, que ça ait l’air 
facile alors que c’est très tech-

nique ». Le SPN Tip-Tap Jazz compte déjà une 
soixantaine de danseurs. Si vous souhaitez les 
rejoindre, le club propose un stage d’initiation 
le samedi 6 octobre de 10h à 12h à la salle de 
danse des Vaux-Buis, boulevard des Lodards.  n

A l’écoute d’un air de musique, il arrive sou-
vent de taper du pied. Si les claquettes 
peuvent ressembler à cela, c’est en réalité 

un peu plus compliqué… mais la section Tip-
Tap Jazz du SPN est là pour vous apprendre ! 
« Tip-tap, en italien, ça veut dire les 
claquettes, le mot jazz, lui, désigne 
la danse », explique la professeure 
Marie-Odile Lucas, « Les claquettes 
et la danse jazz sont cousins et 
peuvent se pratiquer ensemble 
sur tous types de musique ». Le 
club enseigne donc les deux dis-
ciplines. Les chaussures de claquettes sont 
dotées de semelles en cuir et de fers qui servent 
de percussions. « Ce n’est ni plus ni moins 
qu’un instrument de musique » souligne la 
danseuse, « mais il sert à faire de la musique 

Envie de 
chanter sous la 

pluie ? Pas 
besoin d’être 

Gene Kelly !
Le SPN Tip-Tap 

Jazz propose 
des cours de 
claquettes et 
de danse jazz 
plusieurs fois 
par semaine.

SPN TIP-TAP JAZZ

CRAQUEZ POUR LES CLAQUETTES

SPN Tip-Tap Jazz | 06 72 72 61 26 | spn-tip-tap-jazz@orange.fr | spn-tip-tap-jazz.clubeo.com

Avec le SPN Tip-Tap Jazz 

devenez une star de Broadway

Ça a l’air 
facile, aérien, 
mais c’est très 

technique



Faites-nous parvenir vos textes et photos par courriel à :
contact@vernon-direct.fr

les assos ont la parole

▼▼ CSADN EQUITATION 

Comme tous les ans à l’occasion de la rentrée, 
le CSADN Equitation organise la « Fête du 
Cheval » le dimanche 23 Septembre.

Au programme :
• le matin : la « chasse aux lettres » dans la forêt.
• l’après-midi : un parcours de sauts d’obstacles.
Pour les enfants voulant essayer le poney, des baptêmes 
gratuits seront mis en place à partir de 14h30.

  D’INFOS : contactez Vincent au 06 70 72 05 49 ou sur 
secretariat@csadn.org

▼▼ LES AMIS DES CHIENS DE VERNON 

L’association 
organise une 
journée d’adoption 

le samedi 29 septembre 
de 10h à 18h, à la pension 
de la Chevrie, hameau « les 
Tasses » à La 
Villeneuve-en-Chevrie.

  D’INFOS : 
06 19 82 12 03

▼▼ ESPACE LAÏQUE VERNONNAIS 

L’association organise la fête des jeux anciens 
le samedi 29 septembre dans leurs locaux de 
10h à 12h30 et de 13h30 à 17h. Participation 

aux frais 2€ - Gratuit pour les adhérents.

▼▼ CERCLE D’ÉTUDE VERNONNAIS 

Le CEV est 
heureux de vous 
inviter à sa 

prochaine conférence 
le jeudi 20 septembre  
à 20 heures 30 à l’Espace 
Philippe-Auguste (salle 
Maubert) de Vernon.
Frédéric Frank, directeur 
général du musée des 
impressionnismes de 
Giverny, présentera 
« une brève histoire de La 
Marseillaise, de Rouget de 
Lisle à Gambetta ».

▼▼ SECOURS CATHOLIQUE 

Pour la 4e année consécutive, le Secours 
Catholique de Vernon a permis à une douzaine 
d’enfants de vivre une journée pleine de douceur 

en compagnie des ânes.
Une journée bien remplie propice à engranger de beaux 
souvenirs. Mais surtout une journée de fraternité et de 
solidarité illuminée par la joie des enfants. 
Tous nos remerciements à Solweig du Chemin du Halage, 
mais également à la mairie de Vernon pour son aide 
financière et à tous les bénévoles accompagnateurs.
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la chronique du passé	 par l'Agence de Tourisme Temporel Vernonnaise carnet

N'apparaissent dans la rubrique  
que les personnes qui ont autorisé  

la publication des informations  
les concernant.

Par Alexandre Révérend

L’ÉTRANGE DISPARITION 
DE CLAUDE MARSAN

BIENVENUE À

Août

�� Milan SPARLA HUBE

�� Jade GUERANDE CHAPLAIN

�� Corentyn RAGUET

�� Elise LECOT

�� Baptiste MADERN

�� Mady BOITEUX BOURNET

�� Eliakim KOLOLO PAMBANI

�� Tyméo CHIVOT

�� Dahlia OUAZINE

�� Eva BUREAU

�� Constance LACROIX

Septembre

�� Amina MAGHRI

�� Lénaïg FOULATIER SALAÜN

�� Malo ATTAOUI LEBAILLY

�� Nayah GOMIS

�� Christina BRHANU ABRHA 

FÉLICITATIONS À

Août

�� Clément BENOIST 
& Sylvaine PIGEON

�� Frédéric LANGUILLE 
& Stéphanie TSCHOFEN

ILS NOUS ONT QUITTÉS

Août

�� Liliane BARBOUTEAU 
veuve BOCQUET (94 ans)

�� André LEFEVRE (88 ans)

�� Madeleine GESLAIN 
veuve TAUPIN (85 ans)

�� Joseph PEKAR (82 ans)

�� Gérard CLERGEOT (83 ans)

Au début des 
années 70, un 

extravagant 
personnage 

sillonne les rues 
de Vernon.

Larges lunettes d’aviateur 
sur le front, chaussettes 
de haute montagne rele-

vées jusqu’aux genoux, cet 
homme excentrique, circu-
lant au volant d’une voiture 
amphibie dérobée à l’armée 
allemande, semble venir tout 
droit du futur, d’un lointain 
passé, voire d’un monde 
parallèle. Claude Marsan 
n’appartient clairement 
pas à son époque. C’est un 
inventeur façon Professeur 
Tournesol. Il a notamment 
conçu un clavier concurrent 
de l’Azerty, jugé plus ergono-
mique mais dont la popularité 
peine à décoller. Auteur d’une 
méthode d’anglais prétendu-
ment révolutionnaire, Marsan 
donne des cours de séduc-
tion en qualité de « Professeur 
d’amour ». Il dirige avec au-
tant de malice un cours de 
dessin au chalet de Bizy, sa 
superbe et immense maison 
où il vit seul avec sa vieille 
mère, veuve de Nathan Meyer, 
créateur de la cité éponyme.

Novembre 1975, c’est le coup 
de théâtre : Marsan disparaît 
du jour au lendemain, laissant 
sa demeure aux rongeurs, 
squatters, brocanteurs-
cambrioleurs, et à toute une 
jeunesse vernonnaise qui s’y 
rend nuitamment pour se 
faire des frayeurs. 

À part la fuite à l’étranger 
pour dettes, l’hypothèse la 
plus probable demeure celle 
d’une évasion temporelle. 
À la manière de Léonard de 

Vinci, longtemps soupçonné 
d’avoir copié ses inventions au 
cours de voyages dans l’ave-
nir, Marsan aurait sillonné le 
futur pour y siphonner des 
idées, sans pour autant par-
venir à les convertir dans le 
présent. Sa brusque dispari-
tion laisse imaginer un départ 
définitif vers des siècles à 
venir. L’occasion de rappe-
ler à notre aimable clientèle 
que l’Agence de Tourisme 
Temporel conseille aux voya-
geurs tentés de fausser com-
pagnie au groupe lors de la 
visite d’une époque révolue 
de ne surtout pas mettre leur 
projet à exécution. Des consé-
quences fatales pourraient les 
frapper (virus disparus, délin-
quance locale, mal du présent, 
descendance perturbée).  n

C’est un inventeur 
façon Professeur 

Tournesol
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la rencontre

Les policiers du 
commissariat de 

Vernon ont un 
nouveau 

commandant. Joël 
Bachelet vient de 

prendre ses fonctions 
comme chef de la 
circonscription de 
sécurité publique. 

Après avoir 
longtemps 

travaillé dans 
les Yvelines, 

cet officier 
souhaite défendre 

la tranquillité des 
Vernonnais.

JOËL BACHELET
COMMANDANT DIVISIONNAIRE FONCTIONNEL

QUEL EST VOTRE 
PARCOURS ?
J’ai débuté au sein des CRS 
dans l’Yonne puis en Seine-
Maritime. J’ai passé ensuite 
le concours d’inspecteur et 
j’ai été affecté à Mantes-la-
Jolie où j’ai dirigé la brigade 
des stupéfiants. J’ai pour-
suivi mes fonctions d’enquête 
judiciaire à Sartrouville. J’ai 
ensuite pris la tête de l’unité 
de sécurité de proximité, 
c’est-à-dire l’ensemble des 
policiers en tenue dont la 
BAC, aux Mureaux. Mon 
parcours m’a mené à Plaisir 
puis à Conflans-Sainte-
Honorine où je commandais 
210 policiers sur de longues 
périodes d’intérim. Me voici 
désormais chef de la circons-
cription comprenant Vernon, 
Saint-Marcel et La Chapelle-
Longueville, une aire très 
étendue géographiquement.

EN QUOI CONSISTE 
LE POSTE DE CHEF DE 
CIRCONSCRIPTION ?
Mes missions sont multiples. 
J’ai un rôle de directeur du 
service, lequel possède deux 
branches. La première est la 
brigade de sûreté urbaine, le 
service judiciaire qui mène 
les enquêtes sur les faits 
pénaux en lien avec le par-
quet, ce sont des policiers 

en civil. La seconde est l’uni-
té d’intervention, d’aide et 
d’assistance de proximité, ce 
sont les policiers en uniforme 

qu’on voit patrouiller. Je dirige  
l’ensemble des 70 agents. Par 
ailleurs, j’ai un rôle partenarial 
avec les institutions à l’exté-
rieur et notamment les élus.

QUELLES SONT VOS 
PRIORITÉS À CE 
NOUVEAU POSTE ?
L’une d’elles est de renforcer 
le partenariat avec la police 
municipale via des opéra-

tions communes. Je veux 
aussi accompagner la mise 
en place de la police de sécu-
rité du quotidien, un dispositif 

répondant aux demandes de 
chaque ville. Je poursuivrai la 
lutte contre les infractions à 
la législation sur les stupé-
fiants, mais aussi contre les 
infractions routières graves, 
les vols de véhicules et les dé-
gradations. Autre priorité : les 
violences intrafamiliales. Les 
violences urbaines à Vernon 
restent un phénomène à la 
marge. Enfin ce qui m’im-
porte réside dans le travail 
quotidien de mes agents et 
les risques psycho-sociaux 
auxquels ils peuvent être ex-
posés. Il est essentiel qu’ils 
disposent de l’armement et 
de l’équipement nécessaires 
à leur sécurité lors de leurs 
interventions.

Je dirige l’ensemble 
des agents du commissariat

Renforcer le partenariat avec 
la police municipale via des 

opérations communes



16 @mairiedevernon @villedevernon @villedevernon

la page politique

 Groupe Générations Vernon 

La visite de Stéphane Bern à la Collégiale et au musée de 
Vernon il y a quelques mois, qui faisait écho au lancement 
de la Fondation Vernon Patrimoine (liée à la Fondation du 

Patrimoine), a permis de mettre un coup de projecteur sur 
l’immense richesse de la ville. Les Journées européennes du 
Patrimoine (JEP) ont été un formidable succès : les visiteurs ont 
été un millier à venir admirer les expositions de Lucie Cousturier 
et de l’Association Temporelle de Tourisme Vernonnais au 
Musée de Vernon, plusieurs milliers à venir au Musée des 
Impressionnismes de Giverny, et un grand nombre à monter 
dans la Tour des Archives, visiter le château de Bizy où découvrir 
notre patrimoine religieux. Depuis 2014, l’équipe municipale a 
fait de la défense de notre patrimoine bâti une priorité.
Alliées au plan fontaines et au plan lumières, les actions sont 
visibles par les Vernonnais que ce soit avec le château des 
Tourelles, l’hôtel de ville où le Vieux-Moulin. La rénovation des 
façades de notre cœur de ville est aussi flagrante : quel chan-
gement dans les rues Saint-Jacques, Carnot ou Albufera ! Nous 
avons profité des JEP pour rendre visite, avec François Ouzilleau, 
aux propriétaires de la Maison Bonnard, à Ma Campagne : il est
évident que la puissance publique prendra toute sa part en lien 
avec les musées du territoire à l’avenir de ce petit bijou touris-
tique et culturel.

Sébastien Lecornu, Président de Générations Vernon

 Groupe Vernon Bleu Marine 

Texte non parvenu

-

 Groupe Oui Vernon avance 

Vernon mérite mieux que ce duo qui gère notre ville depuis 
plus de 4 ans avec pour unique obsession de dénigrer et 
détruire tout ce qui a été fait avant eux. Ils ne peuvent rien 

dire sans rappeler qu’avant eux rien n’existait à Vernon. 
Ils sont arrogants, méprisants, très sûrs d’eux, ils ont tout vu, 
tout fait et l’opposition, qui a été élue par des Vernonnais, ne 
représente rien à leurs yeux. Leurs actions se limitent principa-
lement à la communication. Mais l’expression n’est plus libre, 
il n’y a de l’espace que pour leur annonces. Dès leur arrivée ils 
ont supprimé les panneaux d’expression libre précédemment 
installés, rendant impossible la communication des autres forces 
politiques mais aussi des associations.
En revanche on voit fleurir des grands panneaux qui défigurent 
le paysage pour nous indiquer 30 kms de pistes cyclables pour 
relier Vernon à la mer, et qu’on attend toujours. Des panneaux 
pour indiquer les grands nettoyages, et la ville est toujours aussi 
sale. Des panneaux pour indiquer des grands travaux dans l’an-
cienne fonderie qu’on ne voit toujours pas venir.
A quand un grand panneau pour annoncer la restitution des 
places de stationnement gratuites confisquées aux Vernonnais.

Philippe Nguyen Thanh, Hélène Segura, Gabriel Sino 
Conseillers municipaux

 Groupe Vernon Tous Ensemble 

Une piste cyclable, c’est plutôt une bonne initiative à priori. 
Oui mais en bord de Seine, là où l’œil n’attend que du vert 
ou de la nature c’est un délit contre l’esthétique ; oui mais 

une chaussée construite sur plus de 4 mètres de large (avec 
bas-côtés) dans une zone humide qu’il a fallu compenser par 
le creusement d’un trou d’eau, c’est du gaspillage des deniers 
publics et de fuel pour faire fonctionner les engins de travaux 
publics ; la Seine à vélo oui, mais une piste qui est décidée sans 
grande concertation avec d’autres collectivités pour que Vernon 
soit la première à faire sa part, c’est toujours cet orgueil politicien 
mesquin. Avec en prime des bornes numériques pour ceux qui 
préfèrent à un contact direct avec la nature une approche vir-
tuelle. La municipalité ferait mieux de travailler à un réel réseau 
de pistes cyclables s’appuyant sur ce qui a été fait précédem-
ment pour le compléter, l’améliorer et le corriger en tirant les 
leçons des erreurs qui ont pu être faites alors.

Steve Dumont, Président de Vernon Tous Ensemble
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On s'fait 
une toile ?

Mots fléchés

Solution du n° précédent

En partant des 
chiffres déjà inscrits, 

remplissez la grille 
de sorte que chaque 

ligne, chaque colonne 
et chaque carré de 3 
par 3 contienne une 

seule fois tous les 
chiffres de 1 à 9.

Solution du  
n° précédent

Sudoku
- Moyen -

©Fortissimots
Solution dans le prochain numéro.

la pause

Plaire, aimer et courir vite   
de Christophe Honoré

Les films de Christophe Honoré se suc-
cèdent, mais sans jamais se ressembler. 
Après s’être attaqué à Ovide dans Les 
Métamorphoses (2014), puis avoir adapté 
la comtesse de Ségur dans Les Malheurs 
de Sophie (2016), le réalisateur a jeté 
son dévolu sur le Paris des années 90. 
C’est dans cette ville que, le temps d’un 
été, Arthur, jeune étudiant de Rennes, et 
Jacques, écrivain, vont s’aimer. Un amour 
passion, hors des normes sociales, mais, et 
surtout, un amour scellé par le destin qu’il 
faudra vivre vite. Car si l’on rit souvent, on 
sait pertinemment que la retombée sera 
d’autant plus brutale. Ici point de militan-
tisme, le film n’est pas un brûlot sur les 
années sida à l’instar de 120 battements 
par minute, mais une histoire d’amour 
dans tout ce qu’elle a de plus banal, de 
dérisoire, et donc d’humain. A mesure que 
Jacques s’enfonce dans la maladie, les 
figures de son passé réapparaissent, tel un 
récit chorale mettant en lumière chaque 
rôle. Celui de Marco (Thomas Gonzalez), 
l’éternel amant ou celui de Mathieu, le 
voisin bienveillant, interprété par le bril-
lant et très juste Denis Podalydès. Malgré 
quelques longueurs, et un rythme qui nous 
rapproche parfois plus de la chronique 
que du drame, Christophe Honoré sait 
capturer l’essence d’une époque et d’un 
amour fauché par la maladie.

Actuellement au cinéma de Vernon
2h12 - VF - Comédie dramatique

Directeur de la publication : François Ouzilleau
Rédacteur en chef : Colomban Errard
Rédaction : Jean-Sébastien Létang
Assistante : Aurore Liard
Mise en page : Virginie Szmyd
Photos : Sylvain Bachelot - ©Shutterstock.com - ©freepik.com
Impression : Lescure Théol - 27120 Douains (02 32 77 32 40)
Imprimé à 16 000 ex. sur papier écologique avec encres végétales
Régie publicitaire : Villiers communication (06 11 76 13 64 - 
contact@villiers-communication.fr)  • Coût de l'exemplaire : 0,19 €

contact@vernon-direct.fr
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agenda des loisirs (Toutes les sorties sur : www.vernon27.fr)

22 septembre
Atelier de 
conversation
Envie d’échanges pour 
perfectionner votre 
français ? C’est l’objectif de 
ce rendez-vous proposé tous 
les mois par Catherine à 
Vernon centre-ville le samedi 
matin et à la bibliothèque de 
quartier des Valmeux le 
mardi après-midi. Entrée 
libre, toutes les nationalités 
sont les bienvenues !

Inscription au 02 32 64 53 06 
10h - Médiathèque

24 septembre
Intervention santé
« Comment garder la forme » 
par Mme Mélanie Debonne, 
diététicienne. 15 pers. Max.

14h à 16h15 
Espace Simon-Veil

25 septembre
Intervention santé
«Pourquoi tu pleures » par 
Mme Yamina Juge, 
thérapeute. 15 pers. Max.

14h15 à 16h15 
Espace Simon-Veil

29 septembre
Matinettes
Un raconte-tapis ? mais 
qu’est-ce que c’est ? Agnès 
et Laëtitia vous accueillent 
avec vos petits bouts de 
moins de 3 ans pour cette 
matinette de rentrée !

Inscription au 02 32 64 53 06 
10h et 11h – Médiathèque

3 octobre 
Club Jeux Vidéo
Venez découvrir et jouer à 
tricky tower

15h - Médiathèque

22 & 23 septembre
Escape Game à Vernon !
En l’an 1193, le roi Philippe-Auguste épousaille 
Ingeburge, sœur du roi du Danemark.
Mais dès le lendemain, il la répudie et la fait 
emprisonner... Le roi du Danemark demande 
donc à son ami Oluf d’aller prestement la 
délivrer. Aidez-le et résolvez les énigmes dans 
la Tour des Archives !
Plusieurs créneaux horaires disponibles.

Informations et réservation auprès de l’Office 
de Tourisme au 02 32 51 39 60

28 septembre
Lecture au musée
Le musée de Vernon organise une lecture des 
textes de Lucie Cousturier par la Compagnie 
du Théâtre du Lion, extraits de son ouvrage 
« Des Inconnus chez moi ».
A l’occasion de cette lecture le musée restera 
ouvert entre 18 heures et 20 h 30 afin de 
permettre au public de visiter l’exposition 
consacrée à Lucie Cousturier.

20h30 - Musée de Vernon - Gratuit
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Jusqu’au 14 octobre
Exposition Lucie Cousturier
Le musée rend hommage à cette artiste-
femme, en présentant la première exposition 
monographique jamais consacrée à Lucie 
Cousturier. Il poursuit ainsi la démarche, 
engagée depuis quelques années, 
de valorisation des femmes artistes 
(Portraits de femmes, Rosa Bonheur, Blanche 
Hoschedé-Monet…).

Musée de Vernon - 12 rue du Pont

7 octobre
Grand déballage
Rendez-vous dans le centre-ville de 8h à 18h.
Un bulletin d’inscription et à télécharger sur le 
site de la ville et à retourner avant le 25 
septembre à la Somarep.

Renseignements au 08 26 46 64 34 ou sur le 
site internet www.mandon.fr
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TRIATHLON

Bientôt le départ pour le triath’lion !

Pour la quatrième année 
consécutive, le « triple 
effort », un triathlon 

longue distance organisé par 
le club « Les Lions Triathlon » 
se tiendra sur la commune de 
Vernon le 23 septembre 2018. 
Plus de 400 coureurs pren-
dront le départ par équipe de 
trois ou quatre.

Les concurrents s’élanceront 
pour 1800 m de natation 
dans la Seine à partir de 9h. 
Ils enchaîneront avec 86 km 
de vélo sur deux boucles qui 
les mèneront au plateau du 
Vexin. Les triathlètes termine-

ront avec l’épreuve de course 
à pied qui empruntera notam-
ment la piste cyclable de la 
« Seine à vélo », récemment 
inaugurée sur la berge droite 

de la Seine, avant une arrivée 
au Château des Tourelles.
Si la discipline vous intéresse, 
et pour vous entraîner avant 
l’épreuve, le club des Lions est 

ouvert à tous : adultes, com-
pétiteurs ou pratiquants loisir 
et aux jeunes à partir de 6 ans. 
De nombreuses séances 
d’entraînement sont organi-
sées dans la semaine  : cinq 
créneaux de piscine encadrés 
par un maître-nageur, deux 
de course à pied au stade de 
Vernon et, le dimanche matin, 
la sortie vélo du club.
Un défi à relever pour les 
plus sportifs ou simplement 
un beau spectacle. Le club 
vous attend nombreux sur 
le parcours !  n

  D’INFOS : 
www.leslionstriathlon.com 
06 74 68 06 86




